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Lorsque l’on observe autour de nous les guerres cruelles qui 
font rage en Ukraine et dans le reste du monde, emportant 
des milliers de vies innocentes, lorsque l’on constate que la 
militarisation est en hausse, que les divisions politiques se 
creusent et que les difficultés économiques s’accentuent, il 
est important de nous souvenir que le Dieu de la vie finit 
toujours par triompher.

Il est important que la communauté fraternelle du COE 
fasse front commun, sur la base de l’espérance que suscite la 
réconciliation et la consolidation de la paix.

Affermi-e-s par une telle foi et une telle espérance, nous ne 
devons pas avoir peur, nous ne devons pas désespérer lorsque 
nous voyons ce qui se passe dans le monde. Au contraire, 
nous devons y faire face avec courage.

Pendant que les tensions s’intensifiaient à propos de l’Ukraine 
et après le début du conflit, la direction du COE et moi-
même avons activement cherché des moyens de remédier à la 
situation. Le jour même où la guerre a éclaté, le 24 février, 
j’ai résolument soutenu la déclaration du métropolite 
Onuphre et lancé un appel au président Poutine pour qu’il 
«mette fin à cette guerre fratricide et qu’il rétablisse la paix 
au sein du peuple et de la nation ukrainienne».

La plupart de nos efforts n’ont pas pu faire l’objet d’une 
communication publique ou semi-publique en temps réel. 
Cependant, je tenais à partager avec vous les initiatives que 
nous avons prises jusqu’à présent et les prochaines mesures 
que nous envisageons.

Photo: Ivars Kupcis/COE

que nous saurions affronter ce qui devrait l’être. Et les 
épreuves n’ont pas manqué. Nous avons perdu beaucoup 
de membres de notre famille œcuménique des suites de la 
COVID-19 ou pour d’autres raisons.

Au milieu de cette tristesse – et peut-être même du fait de 
cette tristesse – est née une volonté nouvelle de pratiquer 
une compassion active envers les autres. S’il est vrai que 
la pandémie de COVID-19 a touché toutes les régions du 
monde, elle a aussi mis en lumière, de manière inattendue, 
nos vulnérabilités et notre interdépendance.

Père Ioan Sauca 
Secrétaire général par intérim du COE

Le COE est en contact étroit avec l’Alliance ACT au sujet 
des activités humanitaires menées par les Églises face à la 
situation en Ukraine et dans les pays limitrophes à cause 
du conflit. Tout récemment, une délégation commune s’est 
rendue dans la région du 14 au 18 mars pour visiter la 
Hongrie, la Roumanie et les régions frontalières de l’Ukraine.

Témoins des conséquences du conflit sur le visage des 
personnes qui viennent chercher refuge dans les pays voisins, 
et connaissant les problèmes et les périls auxquels fait face la 
population prise au piège et dans l’impossibilité de s’enfuir, 
nous ne pouvons qu’insister sur l’urgence de mettre en place 
des couloirs humanitaires sûrs et efficaces pour permettre à la 
population d’échapper aux combats.

En 2021, avant que le conflit en Ukraine ne dégénère, la 
communauté fraternelle du COE s’est unie dans la prière de 
manière inédite.

Je crois que Dieu a entendu nos prières. Nous lui avons 
demandé sagesse et courage. Nous avons cru en sa promesse 

Le Conseil œcuménique des Églises (COE) est une 
manifestation mondiale du mouvement œcuménique 
moderne. En tant que communauté fraternelle de 
352 Églises présente dans plus de 120 pays, le COE 
s’engage dans une quête de témoignage commun 
de la bonne nouvelle du Christ, dans le service auprès 
des personnes du monde entier, la coopération et le 
dialogue interreligieux, la formation théologique et 
le renouveau spirituel.

Parmi ses membres figurent la plupart des Églises 
orthodoxes existantes, un grand nombre d’Églises 
anglicanes, baptistes, luthériennes, méthodistes 
et réformées, ainsi que beaucoup d’Églises 
charismatiques, indépendantes, unies et unifiantes.

Si les Églises fondatrices, au milieu du XXe siècle, 
étaient pour l’essentiel européennes et nord-
américaines, la majorité des Églises membres se 
trouve aujourd’hui en Afrique, en Amérique latine, 
en Asie, dans les Caraïbes, au Moyen-Orient et dans 
le Pacifique. Le nombre de personnes appartenant 
à des Églises membres du COE dépasse amplement 
les 580 millions.

Les programmes du COE ont la responsabilité 
commune du renforcement de la communauté 
fraternelle, de la vie spirituelle, de l’engagement des 
jeunes, de la coopération et du dialogue entre les 
religions et de l’édification d’une communauté juste 
pour les femmes et pour les hommes.

Lors de sa 10e Assemblée à Busan (Corée), en 2013, 
le COE a invité les chrétien-ne-s et toute personne 
de bonne volonté à se joindre à un «pèlerinage 
de justice et de paix» qui se veut la concrétisation 
coordonnée de la vision et de l’état d’esprit de la 
paix juste, grâce à une collaboration visant à guérir 
un monde rongé par les conflits, l’injustice et la 
souffrance.

Ce rapport annuel de l’activité du Conseil 
œcuménique des Églises recense bon nombre des 
initiatives prises par le COE au cours de l’année 2021 
et poursuivies en 2022.

Il raconte l’histoire d’une organisation unique qui 
offre un espace de travail où tout le monde est 
invité à réfléchir, parler, agir, prier et travailler 
ensemble dans l’espérance, à s’interpeller et se 
soutenir mutuellement, à partager et débattre des 
préoccupations actuelles les plus pressantes.
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Les groupes de travail esquissent la voie à 
suivre
Le premier groupe d’étude structure le programme de la 
Conférence mondiale de Foi et constitution prévue en 2025. 
La dernière édition organisée par Foi et constitution date 
de 1993, à Compostelle, en Espagne. Le groupe d’étude 
définit dans sa proposition le but, le thème, le format, les 
partenaires, la promotion et le budget de cette conférence.

Le groupe d’étude dédié à l’ecclésiologie a annoncé la 
publication d’un ouvrage regroupant les 78 réponses au 
document L’Église vers une vision commune. Certains thèmes 
clivants abordés dans ces réponses seront repris dans une 
publication de 16 documents thématiques clés rédigés par 
les membres des commissions qui sera rendue publique en 
prévision de la 11e Assemblée du COE en 2022.

Concernant le troisième groupe d’étude dédié au 
discernement moral, la commission a approuvé le document 
Églises et discernement moral. Faciliter le dialogue pour 
construire la koinonia. Ce document récolte les fruits de la 
récente phase de travail de la Commission portant sur le 

discernement moral débutée en 2015. Au cours de ces années 
de travail, le groupe d’étude a associé l’étude comparative 
de 14 traditions ecclésiales à l’analyse de 19 exemples 
historiques d’Églises ayant pratiqué le discernement sur des 
questions morales.

L’analyse contenue dans le document d’étude identifie 
certaines caractéristiques de l’équilibre complexe que les 
Églises doivent trouver entre continuité et changement face 
aux enjeux moraux. Le cœur du document invite les Églises à 
mieux saisir la pertinence de «la conscience de l’Église» dans 
les processus de discernement moral et révèle son potentiel 
œcuménique.

La Commission de Foi et constitution a également tracé 
les contours d’un élargissement de son travail pour mieux 
prendre en compte les défis posés par les traditions ecclésiales 
indépendantes, évangéliques et pentecôtistes à la quête d’une 
unité visible.

Fruits théologiques en 2021

La Commission de foi et constitution du COE n’a cessé de 
mettre en avant, par le dialogue et au moyen de publications 
et de webinaires, les travaux de ses trois groupes d’étude qui se 
sont penchés sur les futures activités en nourrissant l’espérance 
et en puisant dans la base théologique que représentent les 
divers documents qui transforment notre quotidien.

Dieu aimant,

Nous prions de tout cœur pour la guérison, pour les efforts déployés pour 
soulager la souffrance humaine et pour la persévérance en cette période 
difficile de pandémie.

Nous sommes frappé-e-s par le dévouement et la coopération des 
virologues, des biochimistes, des épidémiologistes et de tout le corps 
scientifique qui ont œuvré dans l’urgence dans les laboratoires à travers 
le Canada et dans le monde pour concevoir des tests, trouver des 
traitements et des vaccins qui nous protègent contre les ravages de la 
COVID-19.

Aujourd’hui, l’attention du grand public s’est détournée, et nous prions 
pour une transition et une relève justes.

Pour que les politiques publiques fassent de la santé et du bien-être de la 
population une priorité, sans exception.

Pour que nous renforcions le filet de sécurité sociale, en particulier pour 
les personnes dans les établissements de soins de longue durée.

Pour que nous fassions preuve de solidarité et d’équité dans nos 
communautés, entre les générations et à travers les frontières, y compris 
dans l’accessibilité aux vaccins pour tous et toutes.

Pour que nous défendions les droits des peuples autochtones, œuvrions 
en partenariat avec les peuples autochtones et donnions un accès 
prioritaire aux programmes de vaccination à toutes les populations 
vulnérables.

Puissions-nous répondre avec une abondance d’espérance, de gratitude 
et de solidarité, en nous en remettant à la miséricorde éternelle de Dieu, 
source de toute espérance.

Amen.

 

Prière du Conseil canadien des Églises

Une prière pour la guérison, la gratitude et une transition juste. «Qui nous séparera de l’amour du Christ? La 
détresse, l’angoisse, la persécution, la faim, le dénuement, le danger, le glaive?» (Romains 8,35)
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Publications partagées avec les Églises 
membres du COE

La Commission de Foi et constitution a publié deux ouvrages, 
Les Églises répondent à «L’Église vers une vision commune», 
volumes I et II, qui rassemblent les réponses obtenues à 
L’Église vers une vision commune entre 2013 et 2020. 
 Les réponses portent sur la mission et l’unité de 
l’Église ainsi que sur sa place dans la vie trinitaire de Dieu 
pour stimuler et poursuivre la croissance des Églises en 
communion les unes avec les autres dans la foi apostolique, 
la vie sacramentelle, la mission et le ministère pour le salut 
du monde de Dieu. 
 Selon l’éditrice des ouvrages, la pasteure Stéphanie 
Dietrich, la Commission est reconnaissante de la diffusion 
des réponses au grand public. «Nous les recommandons 
vivement à quiconque s’intéresse à l’évolution de 
l’ecclésiologie œcuménique et souhaite étudier les réponses 
des Églises, des organisations œcuméniques et d’autres 
entités à L’Église vers une vision commune,» a-t-elle 
expliqué dans le cadre d’une série de webinaires dédiés à 
la présentation des nouveaux volumes au grand public. 
«Les réponses révèlent clairement que notre quête d’unité 
chrétienne conserve toute sa pertinence, lorsque les Églises 
scrutent ensemble leur aspiration à l’unité de foi et de vie en 

tant qu’Églises dans, et au service du monde». 
 La pasteure Ellen Wondra, également éditrice, a 
décrit la publication comme une nouvelle étape dans les 
conversations œcuméniques sur la nature et la mission de 
l’Église: «Les réponses montrent que le travail effectué a 
été apprécié et sont riches en suggestions sur la manière 
d’approfondir la conversation et la coopération mutuelle.» 
 Un webinaire organisé en juin sur la question du 
discernement moral a présenté le nouveau document 
d’étude Églises et discernement moral. Faciliter le dialogue 
pour construire la koinonia, qui recueillait les fruits d’un 
processus lancé en 2015.

Jalons historiques de l’enseignement de 
l’œcuménisme

L’Institut œcuménique de Bossey incarne le rapprochement 
des Églises dans un esprit de réconciliation et de justice, a 
souligné son directeur dans un message pour l’ouverture 
de la conférence en ligne «Enseigner l’œcuménisme dans le 
contexte du christianisme mondial». 
 Cette conférence d’un format inédit s’est tenue début 
juin, rassemblant 15 orateurs et oratrices en plénière, 
35 personnes venues faire de courtes présentations et quelque 
150 universitaires du monde entier plus ou moins spécialistes 
du sujet. 
 Le secrétaire général par intérim du COE et directeur 
de l’Institut œcuménique de Bossey, le père Ioan Sauca, 
s’est exprimé à l’ouverture des trois jours de conférence 
académique. 
 «L’œcuménisme incarne la quête de réconciliation 
et d’unité, l’émancipation de l’oppression et le travail 
collaboratif vers la justice et la paix», a-t-il déclaré.

Pistes de réflexion sur les dimensions 
conceptuelles et théologiques

Le père Ioan a expliqué que l’œcuménisme offre un 
espace pour l’étude des rôles évolutifs de la religion dans 
l’affermissement de l’identité, à la croisée de la foi, de la 
politique et de la culture. 
 «Le christianisme mondial fait particulièrement attention 
à la manière dont émergent les diverses expressions du 
christianisme à l’échelle locale, dans une tension à la fois 
critique et créative, et en interaction avec les religions et les 
réalités culturelles locales», a-t-il précisé, avant d’ajouter: 
«L’approche axée sur la mission et le dialogue interreligieux 
est devenue une composante essentielle, et souvent 
indispensable, de l’étude du christianisme mondial.»  
 Le secrétaire général par intérim s’exprimait dans le 
cadre d’une conférence consacrée aux liens conceptuels et 
théologiques entre l’œcuménisme et le christianisme mondial.

«L’approche axée sur 
la mission et le dialogue 
interreligieux est devenue 
une composante essentielle, 
et souvent indispensable, 
de l’étude du christianisme 
mondial.»
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Les études bibliques de la 11e Assemblée du 
COE remises à la communauté fraternelle

Une série d’études bibliques a récemment été mise à la 
disposition de la communauté fraternelle d’Églises du COE 
pour préparer la 11e Assemblée du COE qui se déroulera en 
2022 à Karlsruhe, en Allemagne. 
 La série, dont le premier numéro a été publié pendant le 
temps de l’Avent 2021, puise dans le thème de l’Assemblée 
«L’amour du Christ mène le monde à la réconciliation et à 
l’unité» et suit les grandes fêtes chrétiennes. 
 Cette série d’études bibliques s’inscrit dans une tradition 
bien ancrée qui veut que les grands événements œcuméniques, 
à l’instar d’une Assemblée du Conseil œcuménique 
des Églises, soient nourris par des études bibliques qui 
rassemblent des personnes de différentes cultures et traditions 
chrétiennes. 
 Les textes ont notamment été rédigés par la pasteure 
Susan Durber, présidente de la Commission de Foi et 
constitution, le pasteur Kenneth Mtata, secrétaire général 
du Conseil des Églises du Zimbabwe, et l’archevêque Job de 
Telmessos, représentant permanent du Patriarcat œcuménique 
auprès du COE. 
 Les neuf études bibliques sont disponibles en quatre 
langues.

Semaine de prière pour l’unité des chrétiens

Le 25 janvier, à l’occasion de la Semaine de prière pour l’unité 
des chrétiens, le COE a organisé sa toute première prière 
œcuménique mondiale en ligne, unissant dans l’espérance des 
internautes du monde entier. 
 Dans son message de bienvenue, le secrétaire général par 
intérim du COE, le père Ioan Sauca, est revenu sur le format 
virtuel de la réunion, qui permet de s’unir dans la prière, où que 
l’on soit. «La pandémie mondiale a révélé à quel point nous 
sommes fragiles en tant qu’êtres humains, mais également à quel 
point nous pouvons être des êtres créatifs et résilients lorsque 
nous prions et travaillons ensemble à faire vivre l’espérance et à 
prendre soin des autres et de la grande famille œcuménique. 
Nous sommes un seul monde et une seule famille humaine.». 
 Le thème choisi pour cette année est «Demeurez dans mon 
amour et vous porterez du fruit en abondance», et les supports 
ont été élaborés par la Communauté de Grandchamp en Suisse. 
 Le père Ioan a ajouté que la prière est l’un des fruits récoltés 
lorsque nous demeurons dans l’amour du Christ. «Lorsque nous 
prions à l’unisson, nous le faisons en tant qu’affirmation et 
expression de notre vocation commune à prier pour l’unité de 
chrétiens et la réconciliation au sein de notre famille humaine».  
 Dans ses salutations pastorales, la présidente du Comité 
central du COE, Agnes Abuom, a indiqué que les Églises et les 
personnes de confession chrétienne sont appelées à se détourner 
de la séparation pour se tourner vers une communion de foi, de 
vie, de mission et de témoignage à la fois entière et visible. «Telle 
est la vocation première du Conseil œcuménique des Églises, a-t-
elle rappelé. Or, cette vocation ne peut s’épanouir que si nous 
prions ensemble pour la concrétisation de cet appel et de cette 
vision». 
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Jeter de nouveaux ponts entre les religions et renforcer 
les existants

De classes en consultations, de webinaires en prières 
communes, les activités interreligieuses du COE, qui fêtaient 
leurs 50 ans en 2021, se sont étoffées en dépit de la pandémie 
de COVID-19 dans une dynamique qui se poursuivra en 2022.

Journée internationale de la fraternité 
humaine

Le COE a célébré la Journée internationale de la fraternité 
humaine le 4 février, une date qui souligne l’importance et la 
valeur de l’unité au sein de notre seule famille humaine. 
 «Le dialogue interreligieux et interculturel est essentiel 
pour abolir les barrières dressées entre diverses communautés, 
a déclaré le secrétaire général par intérim du COE, le père 
Ioan Sauca. Saisissons cette occasion d’abattre davantage de 
murs, de nous tourner les un-e-s vers les autres et de nous 
unir dans notre cohumanité». 
 Le père Ioan s’est exprimé lors d’une table ronde 
convoquée à l’occasion de la première édition du Sommet 
international de la fraternité humaine, sous les auspices du 
ministère de la Tolérance et de la Coexistence des Émirats 
arabes unis, autour du thème «La fraternité humaine pour 
travailler ensemble à la construction d’un meilleur avenir». 
 Le Sommet a rassemblé des dirigeant-e-s du monde entier 
pour débattre de la lutte contre l’extrémisme, des initiatives 
prises pour promouvoir la fraternité humaine et des moyens 
de faire régner la paix dans le monde. 
 Sur le thème «Comment les valeurs humaines contribuent-
elles à l’éradication du racisme dans nos sociétés?», le père Ioan 
a précisé en quoi davantage de morale et d’intégrité pouvait 
mener à l’élimination du racisme et de la discrimination. 
 «Le racisme est une réalité dans le monde entier, a-t-il 
déclaré. Nous avons analysé en profondeur l’importance 
du problème et avons décidé de l’affronter et de le résoudre 
ensemble. L’identification du problème est un premier pas 
dans le bon sens.» 

 Le père Ioan a appelé tout le monde à se rassembler pour 
l’avenir de l’humanité. «On ne peut pas faire partie d’une 
communauté religieuse sans respecter des valeurs humaines 
communes, a-t-il observé. Le racisme, la xénophobie, 
la discrimination sont incompatibles avec notre identité 
religieuse.» 
 Et d’ajouter que prendre conscience que nous formons 
véritablement une seule famille, que nous sommes des frères 
et sœurs appartenant à une seule humanité, était la plus 
grande découverte que nous ayons faite dans la souffrance 
causée par la pandémie de COVID-19: «Nous devons insister 
sur notre unité d’un point de vue théologique et spirituel».
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Dieu de la vie, tu as promis à ton peuple la vie 
en abondance. Telle est notre quête et notre 
aspiration. Tu nous dis aussi qu’en ce monde, 
nous serons dans la détresse. Et pourtant, tu 
nous invites à prendre courage, car tu as vaincu 
le monde. Alors que l’humanité se trouve 
confrontée à une terrible pandémie, que de 
nombreuses familles doivent enterrer leurs 
proches et endurer souffrances et désespoir, 
nous t’en prions, donne-nous courage et sagesse 
afin que nous ayons foi en ta promesse de 
vaincre tout ce qui se présente à nous. Demeure 
auprès de nous, dans nos efforts solidaires pour 
rester en sécurité et servir celles et ceux qui ont 
besoin d’aide dans notre monde interconnecté 
et interdépendant.

Prière de la Conférence des Églises de toute l’Afrique

Photo: Albin Hillert/FLM
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Cohésion sociale en Iraq

La «Consultation religieuse sur la cohésion sociale en Iraq» 
organisée à Beyrouth a publié un communiqué final, fruit 
de la participation de nombreux responsables religieux et 
ethniques issus de l’ensemble du paysage social iraquien, 
qui travaillent ensemble au service de la paix en Iraq et au 
Moyen-Orient. 
 «Sur l’invitation du Conseil œcuménique des Églises 
et du Conseil des Églises du Moyen-Orient, 40 personnes 
représentant des autorités religieuses ou exerçant des 
responsabilités au sein de diverses religions et congrégations 
iraquiennes et de plusieurs groupes ethniques du pays 
se sont réunies à Beyrouth pour assurer un suivi des 
recommandations de la conférence “Consultation 
interreligieuse sur la cohésion sociale en Iraq” organisée à 
Beyrouth en 2017, et discuter des enjeux émergents et des 
futures perspectives pour la cohésion sociale en Iraq», précise 
le communiqué. 
 Les participant-e-s ont mis en exergue le rôle de l’État 
dans la protection de ses citoyen-ne-s, la prévention des 
attaques fondées sur les différences religieuses, l’assurance 
d’une justice transitionnelle de réparation et la suppression 
des discours de haine. «Les participant-e-s ont insisté sur la 
nécessité d’assurer la pérennité des groupes qui, ensemble, 
incarnent la richesse de l’Iraq», poursuit le communiqué. 
«Cela est rendu possible par la reconnaissance que tout le 
monde a le droit de prendre part aux affaires publiques et 
aux mécanismes de décision, en particulier sur des questions 
les concernant directement. Il est également possible de 
s’appuyer sur l’histoire commune qui rassemble le peuple 
iraquien et sur la mémoire collective». 
 Les participant-e-s ont convenu qu’il était nécessaire de 
s’appuyer sur des normes strictes pour définir précisément la 
terminologie juridique, permettant ainsi une meilleure mise 
en pratique de la loi sans laisser de place à l’irresponsabilité 
et à l’oppression. 
 «Les participant-e-s ont dit leur engagement à continuer 
à travailler ensemble pour la promotion et la diffusion de 
la culture de la diversité et de la coexistence pacifique en 
Iraq, et pour leur transposition concrète dans les politiques 
publiques, l’éducation et les médias, entre autres domaines», 
est-il écrit en conclusion. «Des recommandations détaillées 
vont être adoptées et serviront de socle aux prochaines étapes 
et à un futur plan d’action.» 
 Le rassemblement interreligieux a été l’occasion pour 
les responsables religieux et ethniques d’Iraq et du Moyen-

Orient de partager, depuis leurs différentes traditions, leur 
vision de la cohésion sociale et religieuse en Iraq, en évaluant 
la situation actuelle et en envisageant la voie à suivre.

Dialogue sur la COVID-19

Lors d’un dialogue sur la COVID-19, le secrétaire général par 
intérim du COE, le père Ioan Sauca, est revenu sur «notre 
vulnérabilité commune et notre destin commun en tant que 
seule humanité». 
 S’exprimant en août 2021 à l’occasion du «Dialogue 
sur la COVID-19 et ses conséquences pour la coopération 
multilatérale mondiale», le père Ioan a mis l’accent dans 
son discours liminaire sur les efforts urgents à déployer 
pour maintenir une coopération et un dialogue mondiaux et 
multinationaux au lendemain de la pandémie de COVID-19. 
 La conférence était organisée par la fondation Dialogue 
for Peace et animée par l’ancien premier ministre norvégien 
Kjell Magne Bondevik. 
 Outre le COE, des représentant-e-s de la Ligue 
islamique mondiale et de l’Organisation mondiale de la 
santé ont partagé leurs expériences avec des ministres, des 
ambassadeurs et ambassadrices, des personnalités politiques, 
des associations pour la paix et d’autres organismes. 
 «Il est évident que c’est la pandémie qui nous rassemble 
aujourd’hui, alors que le virus et ses variants se propagent 
partout et que l’immense tâche de vacciner, de protéger 

 Une délégation restreinte de chaque organisation a 
débattu de divers sujets, notamment des enjeux liés à la 
pandémie de COVID-19, de l’université d’été interreligieuse à 
Bossey, ou encore de la nécessité de renforcer la coopération 
interreligieuse.

«L’œcuménisme chrétien est-il un modèle?»

Le secrétaire général par intérim du COE, le père Ioan Sauca, 
s’est penché sur la question «L’œcuménisme chrétien est-il 
un modèle?» lors du forum interconfessionnel du G20 à 
Bologne, en Italie, en septembre 2021. 
 «L’œcuménisme chrétien est un modèle pour les 
communautés chrétiennes qui sont régies par des relations 
entachées d’indifférence, de conflits ou de concurrence les 
unes envers les autres. Dès lors, l’œcuménisme n’est pas 
un choix, mais un impératif pour les Églises, en dépit, ou 
peut-être en raison, du contre-témoignage de leurs divisions 
persistantes.» 
 Il a constaté que les Églises avaient vécu dans l’isolement 
ou en conflit pendant des siècles. «Ce n’est qu’au siècle 
dernier que nombre d’entre elles ont accepté de s’atteler 
ensemble aux causes de leur séparation, rappelle le père Ioan. 
Cependant, il nous reste encore un long chemin à parcourir 
sur la voie de l’œcuménisme.» 

et d’aider les populations continue de peser sur nos 
systèmes sanitaires et économiques», indique le père Ioan. 
«Néanmoins, ne laissons jamais cela consumer notre courage 
et notre force!» 
 En août, le père Ioan s’est également entretenu à l’Institut 
œcuménique de Bossey avec Mohammad Bin Abulkarim 
Al-Issa, secrétaire général de la Ligue islamique mondiale 
basée à La Mecque, et Aamir Javed Sheikh, responsable de la 
fondation norvégienne Dialogue for Peace.
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Bridge Builder Awards

Lors de la cérémonie de remise du Bridge Builder Award 
le 22 novembre à Oslo, des artisans de paix de différentes 
religions ont été reconnus pour l’importance de leur travail 
qui porte haut les valeurs du respect, de l’amour et de la 
tolérance mutuelle. 
 Cette récompense a été remise par le jury du Comité du 
14 août Norvège et le Centre d’Oslo. 
 À la réception du Bridge Builder Award, le père Ioan 
Sauca, secrétaire général par intérim du COE, est revenu sur 
l’approche du COE concernant l’établissement de la paix 
entre les religions: 
 «Nous avons conscience que les plus grands défis de ce 
monde ont presque tous une dimension interreligieuse. Qu’il 
s’agisse des affaires internationales, de l’environnement, de 
la justice économique mondiale, des droits des femmes et 
des enfants, du racisme, des besoins des personnes réfugiées 
ou, surtout, de la mission d’éducation théologique dans 
nos Églises… Dans ces aspects de notre travail comme dans 
les autres, nous nous efforçons de tenir compte des réalités 
interreligieuses contemporaines.» 
 Le COE a reçu le Bridge Builder Award 2021 aux côtés 
de Son Excellence Mohammad Bin Abdulkarim Al-issa, de 
la Ligue islamique mondiale, et de Son Excellence le grand 
rabbin Michael Melchior, de l’Initiative religieuse pour la 
paix. 
 «Dans la mesure du possible, nous nous efforçons 
également de coopérer avec nos partenaires d’autres 
religions et avec nos nombreux partenaires chrétiens dans 
le but de renforcer la coopération interreligieuse pour 
le bien du monde entier, a expliqué le père Ioan. Dans 
le contexte mondialisé qui est le nôtre, nos activités de 
dialogue, de coopération et de paix entre les religions 
ouvrent la perspective d’une fraternité authentique entre les 
communautés religieuses qui permettra d’apaiser les conflits, 
mais aussi de les éviter, tout en faisant régner la paix, en 
l’ancrant dans le cœur des hommes et des femmes». 
 Le père Ioan a ajouté que les obstacles auxquels se 
heurtent les rencontres interreligieuses poussent également à 
aborder de nombreuses questions difficiles. «On ne peut pas 
prétendre que le chemin du dialogue, de la coopération et de 
la paix entre les religions est facile, a-t-il insisté. Pourtant, 
telle est la direction vers laquelle nous appelle le Seigneur, 
en ayant foi en sa présence à nos côtés et en ses bonnes 
intentions pour la création tout entière.» 
 Dans son discours de clôture, le directeur général 

de l’Organisation mondiale de la santé, Son Excellence 
M. Tedros Adhanom Ghebreyesus, a félicité les lauréats du 
Bridge Builder Award: «La COVID-19 a révélé à quel point il 
est important que la communauté mondiale œuvre de concert 
pour promouvoir la paix et la compréhension mutuelle. La 
pandémie a mis au jour les failles de notre monde et a creusé 
les dissensions. S’il est un enseignement que nous avons tiré, 
c’est celui de l’interconnexion.» 
 Et de rappeler, comme cela a été dit à de nombreuses 
reprises, que personne n’est en sécurité tant que tout le 
monde ne l’est pas. «En tant que responsables religieux, vous 
jouez un rôle essentiel dans la promotion de valeurs au sein 
de vos communautés et dans le monde entier».
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Dieu de fidélité inébranlable et de compassion, «Emmanuel», 
nous te rendons grâce, car tu nous accompagnes en cette 
période d’angoisse. Alors que nous nous tournons vers la 
lumière de ta présence, nous nous ouvrons au pouvoir de 
guérison de ton Esprit, en mettant à nu nos fêlures, nos 
angoisses et nos souffrances. Nous te remettons surtout notre 
douleur de la séparation et de la perte, plus particulièrement la 
perte d’êtres chers dans l’ombre impénétrable de la mort. 
 
Dieu de miséricorde, nous te rendons grâce pour la lumière 
que, malgré l’épaisseur des ténèbres, ce moment a révélée pour 
notre humanité commune. Nous prions pour que ce sentiment 
d’unité de notre famille humaine puisse conduire à la justice 
dans la distribution des vaccins et pour que les Églises puissent 
défendre avec courage cette cause et, ainsi, rendre gloire à ton 
Saint Nom.

Amen.

Prière de la Conférence des Églises des Caraïbes

«Le peuple qui marchait dans les ténèbres a vu une grande lumière. Sur ceux 
qui habitaient le pays de l’ombre, une lumière a resplendi» (Ésaïe 9,1).
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De jeunes théologien-ne-s nourrissent 
l’espérance interreligieuse

Des essais rédigés par cinq théologien-ne-s issu-e-s de 
différentes traditions religieuses ont été sélectionnés dans le 
cadre d’un concours d’essais organisé pour le 50e anniversaire 
du Bureau de la coopération et du dialogue interreligieux du 
COE. Sélectionnés par un jury international issu de l’Institut 
œcuménique de Bossey et du COE, les essais abordent une 
grande variété de thèmes et de perspectives en lien avec le 
thème du concours, «L’avenir du dialogue interreligieux».

Lea Schlenker est une théologienne luthérienne allemande 
dont les travaux se concentrent sur la théologie interculturelle 
et le dialogue interreligieux, en particulier entre fidèles 
chrétiens et musulmans. Elle aborde le thème de l’hospitalité 
dans un essai intitulé «Des repas partagés aux conversations 
interreligieuses».

Kritsno Saptenno travaille pour l’antenne de recherche 
et développement de l’Église protestante de Moluccas, en 
Indonésie. Il se concentre sur le dialogue avec les traditions 
spirituelles autochtones dans un essai intitulé «L’hospitalité 
linguistique: accueillir les religions autochtones dans le 
dialogue interreligieux».

Ioannis Christodoulakis, originaire de Grèce, suit 
actuellement un master en dialogue interchrétien et 
interreligieux à l’Institut d’études supérieures du Centre 
orthodoxe du Patriarcat œcuménique de Chambésy. Il 
propose une exploration du thème «Le Saint et Grand 
Concile de l’Église orthodoxe et son approche du dialogue 
interreligieux».

Nicole Kallsen, chrétienne sans dénomination qui suit un 
cursus en études internationales à l’Université de l’Utah, 
s’intéresse à la danse comme forme de dialogue interreligieux 
dans son essai «Une vision du monde incarnée».

Christopher West, prêtre de l’Église d’Irlande, explore la 
foi, l’espérance et l’amour en tant que principes fondateurs 
de l’engagement interreligieux dans son article «L’avenir 
du dialogue interreligieux: une théologie chrétienne de 
l’engagement avec d’autres traditions religieuses».
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Réflexion et prières de la Conférence chrétienne d’Asie

Notre Dieu, 
Nous nous tournons vers toi avec foi et espérance, et nous te confessons notre faiblesse et 
notre vulnérabilité. 
En cet instant de fragilité, de peur et de mort, nous nous tournons vers toi. 
Fais de nous des êtres droits, et nous irons bien. 
Sois notre Sauveur, et nous serons en sécurité. 
À nos yeux, tu es notre espérance.

Nous croyons que Tu es notre force. Tu es notre bouclier. 
Dans notre désespoir, nous voyons en toi notre refuge. 
Dans notre vulnérabilité, tu es notre abri. 
Au cœur des ténèbres, tu nous donnes ta lumière et fais jaillir des rayons d’espoir. 
Dans nos souffrances et nos douleurs, tu nous permets de vivre dans l’espérance avec courage 
et de vaincre les difficultés avec sagesse. 
Dieu de compassion, rends-nous sensibles à celles et ceux qui souffrent à cause de la pandémie 
de COVID-19. 
Dieu d’espérance, guéris-nous, protège-nous et soutiens-nous par ta grâce divine. 
Amen.

Dieu de la vie, 
Nous te rendons grâce pour le don de ta création. 
Nous confessons notre cupidité et notre ignorance face à ce qui a rendu ta création vulnérable.

Dieu de l’avenir, 
guide-nous pour que nous vivions selon ta volonté.

Dieu de l’amour, 
enseigne-nous la compassion, 
aide-nous à ouvrir les yeux et à tendre la main pour apporter du réconfort à celles et ceux qui 
souffrent. 
Aide-nous à les embrasser, 
aide-nous à les accompagner avec compassion et solidarité.

Dieu de l’univers, 
Tu es grand par ta puissance et doux par ton amour, 
restaure-nous dans ton Esprit, 
Amen.

Photo: Albin Hillert/FLM
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«Nous sommes lié-e-s entre nous par une 
parenté universelle qui passe par Dieu»

À l’occasion d’un dialogue multilatéral au sujet de l’encyclique 
pontificale Fratelli tutti, le secrétaire général par intérim 
du COE, le père Ioan Sauca, s’est exprimé sur le thème 
«Fraternité, dialogue interreligieux et justice sociale». 
 Il faisait partie des responsables religieux et des 
représentant-e-s des Nations Unies, de l’Organisation 
internationale du travail, de l’Organisation mondiale de 
la santé et de la Croix-Rouge internationale invité-e-s le 
15 juin à cet événement en ligne, et il s’est exprimé lors 
d’une table ronde au côté de représentant-e-s du Conseil 
pontifical pour le dialogue interreligieux, de l’Institut royal 
d’études interconfessionnelles et du Séminaire rabbinique du 
mouvement conservateur d’Amérique latine à Buenos Aires, en 
Argentine.

Diffusion du document «La solidarité 
interreligieuse au service d’un monde 
blessé»

Le COE et le Conseil pontifical pour la coopération et 
le dialogue interreligieux ont distribué plus largement le 
document La solidarité interreligieuse au service d’un monde 
blessé: un appel chrétien à la réflexion et à l’action pendant 
la pandémie de COVID-19 et au-delà, co-produit par les 
deux bureaux en 2020. 
 Afin de faciliter la diffusion au plus grand nombre, 
des versions traduites ont été publiées le 5 février, un jour 
à peine après la première Journée internationale de la 
fraternité humaine instaurée par les Nations Unies, dans le 
but d’encourager les Églises membres à utiliser le document 
comme outil de réflexion et d’action au service des  
«blessé-e-s», dans un esprit de fraternité.
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Les organisations d’inspiration religieuse 
à la COP26: «Notre réponse doit allier le 
savoir de la science et la sagesse de la 
spiritualité».

Dans un message adressé au segment ministériel de haut 
niveau de la 26e session de la Conférence des parties (CO26), 
un groupe de liaison interconfessionnel a sommé l’assistance 
de répondre à l’urgence climatique en conciliant sciences et 
spiritualité. 
 «Nous sommes face à une urgence climatique», a 
insisté le pasteur James Bhagwan, secrétaire général de la 
Conférence des Églises du Pacifique, dans son message au 
nom du groupe. «Rivés sur les profits, nos systèmes de 
production et de consommation fondés sur l’extraction 
et finalement non durables nous ont menés à l’urgence 
climatique actuelle.»
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Nous vivons une drôle d’époque. La prétendue 
«distanciation sociale» en période de pandémie 
contraste avec l’image que nous avons de 
nous-mêmes en tant qu’Églises, à savoir une 
communauté et une présence. Au cœur de 
notre communauté chrétienne pulse notre 
communauté fraternelle; la sainte communion 
en tant qu’affirmation physique de notre 
identité commune; le signe de la paix, ce geste 
de réconciliation et d’amour mutuel; les chants 
entonnés comme ciment du rassemblement en 
communion fraternelle.

Cette période nous pousse à insister sur la 
prière qui incarne l’espérance et la communauté 
fraternelle.

La prière nous rappelle notre vulnérabilité et 
le fait que nous sommes éphémères, elle nous 
rappelle qu’en tant qu’êtres humains nous ne 
sommes pas aux commandes. Elle est aussi le signe 
de l’Église en tant que communauté fraternelle 
mondiale qui s’encourage mutuellement et qui 
prie pour la guérison de nos communautés. Le 
fait de prier ensemble devient un puissant vaccin 
contre toute perte d’espérance, contre l’absence 
de résilience communautaire et contre le manque 
de durabilité humaine.

Message de la Conférence des Églises d’Europe
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La pandémie n’entrave pas le bon 
déroulement de la formation œcuménique 
à Bossey

En janvier 2021, l’Institut œcuménique de Bossey a remis leur 
diplôme à 29 élèves originaires de 22 pays et de 19 traditions 
ecclésiales ayant obtenu leur certificat d’études œcuméniques. 
Ces étudiant-e-s se sont adapté-e-s, ensemble et sans relâche, 
aux changements et à l’évolution des restrictions locales dans 
le sillage de la COVID-19. 
 Puis, en juin, quatre autres élèves de master ont achevé 
leur année d’étude par une cérémonie de remise des diplômes.

Nouvelle offre de cours en ligne

Soixante étudiant-e-s ont activement pris part au projet 
pilote de cours en ligne «Ensemble vers l’unité. Faire Église 
dans un monde fragmenté», qui leur a permis d’aborder, au 
côté des membres de la faculté, divers sujets et enjeux clés 
de l’œcuménisme d’aujourd’hui. 
 Le corps professoral de Bossey s’est dit vivement 
encouragé par cette expérience d’enseignement en ligne, 
qui offre en particulier la possibilité de faire participer des 
personnes aux quatre coins de la planète, dans un monde 
qui n’a sans doute jamais été aussi connecté aux outils 
numériques. 
 Le nouveau cours en ligne puise dans la longue 
expérience de Bossey en études œcuméniques pour aborder 
les dynamiques et configurations de l’œcuménisme 
contemporain en perpétuelle mutation, et ce, sur un 
nouveau support. Le groupe international d’élèves part 

à l’exploration des dimensions bibliques, théologiques, 
éthiques, sociétales, interreligieuses et missiologiques de 
l’œcuménisme. 
 Argyro Delidaki, venue de Grèce, fait partie de la 
promotion du printemps 2021. «J’ai trouvé ce cours 
enrichissant, il donnait un excellent aperçu du mouvement 
œcuménique. Il était également très bien structuré», 
confiait-elle après le cours. 
 «En outre, j’ai eu la chance unique de communiquer 
et d’échanger mes opinions avec des personnes du monde 
entier. Nous avons noué des liens d’amitié et nous resterons 
en contact après la formation», se réjouit-elle.
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Dieu de vie, Dieu de Jésus de Nazareth, 
Ton fils m’a appris que nous, les femmes, sommes tes filles,  
 les sujets de ton amour.  
Aujourd’hui, alors que la pandémie de COVID-19 s’abat sur    
 l’humanité, de tristes nouvelles me viennent de Colombie.  
Des femmes sont victimes de violences sous leur propre toit.  
Plus de 37 femmes ont été assassinées par leurs partenaires entre   
 janvier et février 2021. 
En pleine pandémie, une jeune autochtone a été violée et tuée par   
 des soldats.  
À Barranquilla, nous, les femmes, devons manifester et exiger   
 que les quotas de femmes soient respectés dans les petites   
 municipalités. 
Nous te prions, ô Dieu, pour les femmes victimes de maltraitance. 
Pour les femmes dont les droits ne sont pas reconnus dans les   
 entreprises, dans les Églises, dans les universités, dans leur   
 famille, en politique, dans l’économie et dans la société en général. 
Nous prions pour les femmes qui ont été enlevées en pleine pandémie. 
Pour les femmes qui sont victimes de violences sexuelles, y compris de la  
 part de leur mari. 
Nous prions pour les femmes qui pleurent, car un enseignant ou un   
 étudiant leur a fait des avances indécentes. 
Nous prions pour les filles forcées d’abandonner l’école parce qu’elles ne  
 peuvent pas accéder aux cours en ligne. 
Par ta grâce, protège-les, ô Dieu. Que ton Église soit porteuse   
 d’espérance et de réconfort face à cette pandémie et élève la voix  
 pour les défendre. 
Amen.

Prière d’Amérique latine
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Nourrir la communauté fraternelle du COE 
en ligne

Tandis que la pandémie de COVID-19 causait de terribles 
pertes et difficultés, beaucoup de personnes se sont 
rapprochées du COE en 2021 grâce aux canaux de 
communication en ligne qui leur ont permis de trouver de 
nouvelles manières de se relier aux autres. 
 Tant sur les médias sociaux que sur le nouveau site 
internet du COE, les Églises membres du COE se sont unies 
dans la prière, ont affiché leur solidarité avec les Jeudis en noir 
et ont feuilleté les pages de la revue The Ecumenical Review. 
 Les médias sociaux ont également été cruciaux pour 
permettre aux internautes d’accéder à plus de 
100 productions en ligne, dont des webinaires, des webcasts, 
des podcasts et des messages vidéo, qui relayaient le travail 
prophétique des Églises membres du COE. 
 Une prière œcuménique mondiale pour l’unité chrétienne 
a été organisée en ligne dans le cadre de la Semaine de prière 
pour l’unité des chrétiens. Selon les mots du secrétaire général 
par intérim du COE, le père Ioan Sauca, elle a été «un 
moment de prière extraordinaire et une source d’inspiration, 

mais aussi un signe d’espérance fort, faisant de nous une 
communauté fraternelle d’Églises solide et unie en Christ.» 
 Face à des internautes en quête de réconfort, de paix et 
d’informations de qualité, le COE a trouvé de nouvelles 
manières de se positionner en ligne, ce qui a fait évoluer la 
manière dont la communauté fraternelle mondiale jette des 
ponts. 
 Dans le contexte de la pandémie de COVID-19, le COE a 
organisé des dizaines de webinaires, de prières et de 
consultations, tant en ligne qu’hybrides, avec pour certaines un 
service d’interprétation simultanée. Cela a en définitive accru 
la confiance entre les différents groupes et a permis au COE de 
communiquer sur ses activités et de faire entendre sa voix. 
 En 2021, les visites sur le site internet du COE ont 
augmenté de plus de 50%, grâce au renouvellement de la 
présence du COE en ligne et aux interactions régulières avec 
le public sur les médias sociaux. 
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Jalons du Pèlerinage de justice et de paix

Visites de l’équipe de pèlerinage en 
Amérique du Nord

Le Pèlerinage de justice et de paix du COE s’est poursuivi 
en 2021 en Amérique du Nord. Les fruits des visites 
d’équipe de pèlerinage dans la région viendront nourrir la 
11e Assemblée du COE à Karlsruhe. 
 Les récits racontés pendant ces visites ont une réelle 
importance. «Le fait d’accueillir une équipe de pèlerinage 
nous a donné la chance d’interagir avec les Églises 
canadiennes membres du COE et de partager des histoires 
originales et puissantes sur des thèmes tels que la terre et 
la privation de terres, la vérité et le traumatisme, la justice 
de genre et la justice raciale, a déclaré Peter Noteboom, 
secrétaire général du Conseil canadien des Églises. À titre 
personnel, cela a été une merveilleuse occasion de voir à 
quoi ressemblent le ministère et les changements dans les 
contextes locaux et communautaires à travers le Canada, 
mais aussi de réfléchir à la situation et au contexte de 
l’Église de manière plus générale.» 
 Jim Winkler, président et secrétaire général du Conseil 
national des Églises du Christ aux États-Unis, a ajouté: «Je 
pense que le caractère intersectionnel des quatre principaux 
thèmes explorés lors du pèlerinage (la justice de genre, la 
vérité et les traumatismes, la terre et les déplacements, et 
la justice raciale) a été acté et sera pris en compte lors de 
l’Assemblée du COE, l’année prochaine à Karlsruhe».
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Initiative de Pâques 2021

L’initiative de Pâques du Programme 
œcuménique d’accompagnement en 
Palestine et en Israël (EAPPI) du COE suit 
les traces de Jésus en mettant en lumière 
les réalités concrètes de l’occupation. 
 Alors que le monde chrétien s’apprête 
à fêter Pâques, l’occupation continue 
d’enserrer les communautés de son étau 
sur les lieux mêmes du récit pascal. 
L’initiative de Pâques de l’EAPPI vise à 
faire le lien entre le récit biblique et les 
réalités actuelles en Palestine et en Israël, 
afin de mettre en lumière les injustices de 
la vie sous l’occupation. 
 Revisitant des sites qui, selon la 
Bible, auraient été fréquentés par Jésus, 
l’initiative a permis de réfléchir aux 
conditions de vie dans ces mêmes lieux 
aujourd’hui, à la fois en tant que lieux 
saints chers aux communautés locales 
et à la lumière des injustices causées par 
l’occupation. 
 Grâce aux réflexions bibliques, à la 
prière, à l’engagement pour la défense 
des causes et aux supports reprenant 
des témoignages contemporains en ces 
lieux, les Églises et les partenaires du 
monde entier sont invités à se plonger 
dans les différents récits de Pâques, en 
collaboration avec leurs communautés 
locales.
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Un appel mondial à identifier comment 
promouvoir une «communication pour la 
justice sociale à l’ère numérique»

Les résultats du symposium organisé en septembre sur la 
«communication pour la justice sociale à l’ère numérique» 
ont été partagés à l’échelle mondiale avec une invitation à 
contribuer à un plan d’action qui permettra de définir les 
étapes à franchir vers une justice numérique. 
 Le manifeste élaboré au cours du symposium est mis à la 
disposition du public, ainsi qu’un compte rendu complet de 
l’événement enrichi de liens vers des vidéos, des ressources et 
des idées de suivi. 
 «L’enjeu est élevé», a souligné la présidente du COE, 
Agnes Abuom, dans son message aux participant-e-s. 
«Ce symposium a rassemblé des études, des expériences 
de différentes régions et de différentes communautés, des 
contributions de spécialistes et une réflexion éthique et 
théologique, le tout au service d’un double objectif: construire 
la vision d’une société numérique (et humaine) plus juste et 
définir les mesures en ce sens.» 
 Le manifeste présente le contexte mondial, les 
perspectives théologiques, les enjeux et défis, ainsi que les 
principes nécessaires à la promotion d’une communication au 
service de la justice sociale à l’ère numérique. Il appelle à un 

«mouvement de transformation» propice au changement qui 
exige une participation et une action d’envergure mondiale. 
 «Pour faire de la justice numérique une réalité, il faut un 
mouvement qui transforme les personnes, les communautés 
humaines, les établissements d’enseignement, les agences 
de médias et la société civile – y compris les communautés 
de foi, peut-on lire dans le manifeste. Il faut également 
des politiques et mesures gouvernementales éclairées et 
soutenues par la société civile, mais aussi fondées sur la 
dignité humaine, les droits de la personne et les principes 
démocratiques». 
 L’équipe organisatrice du symposium invite à détailler 
toute idée permettant de concrétiser les mesures décrites dans 
le manifeste. Outre le COE et l’Association mondiale pour 
la communication chrétienne (WACC), le symposium était 
organisé par Pain pour le monde (Brot für die Welt), l’Église 
évangélique d’Allemagne, l’Association des Églises et missions 
protestantes d’Allemagne (EMW) et la Fédération universelle 
des associations chrétiennes d’étudiants (FUACE).
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Présence œcuménique à la COP26

Le COE était présent et actif avant, pendant et 
après la Conférence sur les changements climatiques 
COP26 qui s’est tenue à Glasgow, au Royaume-Uni, 
grâce à des orateurs ou oratrices, des webinaires, une 
participation en personne, des rassemblements en 
ligne, des prières et des activités de défense des causes. 
 Une vidéo de 15 minutes coproduite par le 
COE, l’Alliance ACT et la Fédération luthérienne 
mondiale (FLM) est revenue sur une conversation à 
la fois sincère et passionnée sur ce que les Églises et 
les communautés religieuses pourraient et devraient 
faire pour s’assurer que toutes les voix soient 
entendues à la COP26, mais aussi au-delà. 
 Lors d’une manifestation en marge de la COP26, 
des voix autochtones se sont élevées sur le thème 
«Faire la paix avec la nature. Répondre à l’appel des 
peuples autochtones». L’événement virtuel a attiré 
des défenseurs et défenseuses enthousiastes qui ont 
attendu devant la porte de la salle de réunion en 
signe de solidarité. 
 Le COE a proposé d’organiser une exposition en 
ligne des œuvres de Sean Hawkey, un photographe 
britannique qui brosse un portrait accablant de la 
réalité des changements climatiques. 

 Les responsables religieux du monde entier, 
dont le secrétaire général par intérim du COE, le 
père Ioan Sauca, ont signé une déclaration appelant 
à des mesures ambitieuses pour garantir une justice 
climatique aux peuples et communautés les plus 
vulnérables de la planète. 
 Le Comité exécutif du COE a lancé un appel 
à une «conversion fondamentale pour un avenir 
juste et durable» après la COP26 et a fait part de 
sa déception et de son désarroi face aux résultats 
insuffisants qui en ressortent. 
 «Les données scientifiques relatives aux 
changements climatiques sont sans appel, ne se 
prêtent en aucun cas à la négociation et ne tolèrent 
aucune action politique à court terme», indique 
la déclaration. «Il s’agit de la dernière décennie 
charnière pour agir et éviter la catastrophe annoncée 
depuis longtemps. À Glasgow, nos responsables 
politiques ont une fois de plus différé l’adoption 
des mesures exigées par l’urgence climatique et ont 
réduit la marge de manœuvre disponible pour les 
prendre».
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Confessions au Créateur 
Nous te confessons, ô Seigneur, avoir persévéré dans nos péchés. 
Nous admettons, ô Créateur de l’univers, avoir corrompu Ta création. 
Nous te confessons, Seigneur de l’univers, avoir oublié tes commandements. 
Nous te confessons, Père aimant, avoir offensé ton amour. 
Nous te confessons, ô Dieu de miséricorde, avoir manqué de compassion les un-e-s   
 envers les autres. 
Nous admettons devant toi, qui peux tout, ne pas avoir su contrer notre cupidité. 
Nous te confessons, ô Rédempteur, ne pas avoir respecté ta rédemption. 
Nous avons réduit tes dons en ruines. 
Nous avons détruit le cadre naturel dont tu nous avais doté-e-s! 
Nous avons détruit la vie que tu as créée! 
Nous avons détruit la création que tu as rachetée!

Dans nos vies quotidiennes houleuses, nous avons oublié de distinguer le bien du mal, 
la vérité du mensonge et la fidélité du blasphème, et nous nous sommes  
caché-e-s derrière des masques empruntés à ton héritage, les falsifiant pour satisfaire 
nos intérêts.

Nous avons oublié, dans nos sursauts pour de vaines gloires, que ta confiance en nous 
est assortie d’un droit, et nous avons bâti une société de consommation, sans protéger 
l’environnement. Nous avons institué l’injustice comme règle de vie et la tromperie 
comme guide des interactions entre nous, et en atteignant la fin des temps, nous 
t’avons accusé de nous punir.

Le mal est si répandu dans notre communion que nous avons oublié que tu es le Dieu 
d’amour, et avons pensé que nous étions en présence du Dieu de châtiment, pur fruit 
de notre imagination! Nous avons oublié que nous ne craignons pas le Seigneur, mais 
qu’au contraire, nous l’aimons, et que les bonnes actions que nous accomplissons ne 
sont pas le fruit de la peur, mais stimulées par notre identification à son amour sans 
limites que nous cherchons à incarner.

Confession du Conseil des Églises du Moyen-Orient

La profondeur de notre ignorance nous a amené-e-s à penser que la pandémie qui est 
sur le point de détruire l’humanité était un châtiment que tu nous infligeais, et nous 
avons oublié que nous l’avons créée de toutes pièces du tréfonds de nos ténèbres.

Rassemblé-e-s ici, en union de prière pour que cette pandémie cesse, nous puisons 
notre inspiration en toi et nous nous réprimandons individuellement et mutuellement 
en invoquant ton infinie miséricorde.

Pour l’éternité et à jamais, nous n’oublierons pas que tu nous as racheté-e-s et que 
tu t’es sacrifié pour nous. Rends-nous dignes de ta rédemption et fais que nous 
préservions les dons que tu nous as accordés.
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Riposte à la pandémie de COVID-19 

En 2021, le COE n’a cessé de plaider pour des informations 
précises et de qualité et pour une équité vaccinale dans le 
monde entier. 
 Alors que la distribution des doses de vaccins contre la 
COVID-19 battait son plein, le secrétaire général par intérim 
du COE, le père Ioan Sauca, a encouragé les responsables 
religieux à instaurer la confiance, à lutter contre la 
désinformation et à contribuer aux décisions prises dans leurs 
propres contextes. 
 «Les responsables religieux de toutes confessions jouent 
un rôle clé pour alimenter la confiance du public dans les 
autorités et services sanitaires, mais également dans les 
vaccins approuvés», a déclaré le père Ioan. 
 En mars 2021, un an après que l’Organisation mondiale 
de la santé a qualifié la propagation de la COVID-19 de 
pandémie mondiale, le COE a observé une semaine de prière. 
 Cette semaine a pris la forme d’une invitation à prier 
et à réfléchir aux lamentations et à l’espérance exprimées et 
vécues à travers le monde pendant ce qui a été une année 
de souffrance sans précédent, mais aussi une année au 
cours de laquelle les Églises se sont unies et adaptées pour 
intervenir et accompagner les communautés de manière sans 
cesse renouvelée face aux épreuves mentales, physiques, 

économiques, spirituelles et environnementales. 
 Puis, en avril, à l’occasion de la Semaine mondiale 
de la vaccination, neuf responsables d’Églises du COE de 
divers continents ont endossé le rôle de «champion-ne-s 
de la vaccination», rejoignant ainsi les 300 personnes 
mobilisées par l’UNICEF pour sensibiliser aux bienfaits de la 
vaccination. 
 Le COE a en outre produit un manuel unique en son 
genre pour guider les Églises du monde entier dans la 
promotion d’une bonne santé au sein de leurs communautés 
et au-delà. Le manuel Health-Promoting Churches, 
Volume II: A Handbook to Accompany Churches in 
Establishing and Running Sustainable Health Promotion 
Ministries («Des Églises au service de la santé. Volume 2: 
Manuel pour accompagner les Églises dans la création et la 
gestion de ministères de promotion de la santé durables», 
non traduit) propose des orientations, des ressources et 
des outils pour équiper et soutenir les paroisses chrétiennes 
locales dans le lancement de ministères de la santé durables. 
Il fournit également les notions fondamentales de théologie 
et de santé publique sur lesquelles les Églises au service de la 
santé peuvent s’appuyer.
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Dieu de toute personne et de toute nation, entends 
notre prière. Nous apprenons que plus de 2,6 millions 
de personnes sont décédées à cause de cette terrible 
pandémie, plus de 500 000 rien que dans notre pays, et 
nous confessons notre insensibilité face à la tristesse et 
à la douleur. Aide-nous à nous souvenir qu’il ne s’agit 
pas de simples statistiques sur un graphique ou un 
diagramme. Rappelle-nous qu’il s’agit à chaque fois d’un 
être humain qui avait une famille et des proches, un de 
tes enfants chéris. Alors que nous aspirons à un retour à 
la normale, empêche-nous d’oublier trop rapidement les 
souffrances et de verser dans l’insouciance.

Insuffle de la sagesse à nos responsables politiques 
et religieux, fortifie nos responsables de la santé 
publique. Offre réconfort et repos aux intervenant-e-s 
en première ligne, au personnel infirmier, aux médecins 
et au personnel soignant. Donne-nous patience et 
persévérance pour les jours et les mois à venir, afin que 
nous poursuivions sur la voie de la guérison et aide-nous 
à nous unir pour atteindre notre objectif commun: vaincre 
cet effroyable virus. Nous t’en prions, au nom du Christ.

Prière du Conseil national des Églises du Christ aux États-Unis
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Les Jeudis en noir

Les Jeudis en noir continuent à prendre de l’ampleur grâce 
au renforcement des liens interreligieux avec les partenaires 
Religions pour la paix et Network for Religious and 
Traditional Peacemakers. 
 Le COE a par ailleurs publié de nouveaux «arrière-plans 
virtuels» pour que tout le monde puisse sensibiliser son 
entourage aux violences sexistes. 
 Les ambassadeurs et ambassadrices des Jeudis en noir 
ont organisé une série d’études bibliques dès le mois d’août 
pour stimuler la réflexion et lutter contre les violences 
sexistes. 
 Les Églises membres du COE ont également continué 
à inciter à la créativité dans le cadre des Jeudis en noir en 
confectionnant des morceaux de tapisserie qui feront l’objet 
d’une exposition intitulée «Une cascade de solidarité et de 
résistance» à la 11e Assemblée du COE à Karlsruhe, en 
Allemagne.

Protéger les enfants 

Le COE a mis en ligne la page internet «Sortir de l’ombre» 
qui propose des outils aux particuliers, aux Églises et 
aux communautés pour agir contre les violences et les 
maltraitances faites aux enfants. 
 La nouvelle page explique les raisons qui ont poussé le 
COE à rejoindre la campagne «Sortir de l’ombre» via son 
programme «Engagement des Églises en faveur des enfants», 
en collaboration avec les programmes «Une communauté 
juste pour les femmes et pour les hommes» et «Initiatives 
et plaidoyer œcuméniques pour la lutte contre le VIH et le 
sida» (EHAIA). La campagne vise à aider les Églises locales 
et les partenaires régionaux à protéger les enfants et les 
adolescent-e-s des violences sexuelles. 
 La page «Sortir de l’ombre» propose des ressources que 
l’on peut télécharger gratuitement et qui sont axées sur deux 
régions: l’Asie et l’Afrique. Les principales sont traduites en 
français et en espagnol. La page internet rassemble également 
des informations relatives aux ateliers de renforcement des 
capacités organisés par les Églises d’Afrique et d’Asie.

Les enfants en Afrique

Les responsables d’Églises en Afrique du Sud et au Zimbabwe 
ont participé à des ateliers organisés en ligne au mois d’août 
sur le thème «Églises et protection des enfants». Réalisés dans 
le cadre du programme du COE «Engagement des Églises en 
faveur des enfants», dont l’Unicef est partenaire, les ateliers 
ont été conçus pour faire des Églises des lieux accueillants et 
sûrs pour les enfants. 
 Des éducateurs et éducatrices chrétien-ne-s et d’autres 
responsables d’Église au Togo ont tourné avec plaisir les 
pages d’une nouvelle ressource destinée aux enfants, un 
programme d’éducation intitulé «Parce que Dieu m’aime – 
Affirmer ma valeur en Christ», publié par le COE. 
 Ce programme d’éducation chrétienne encourage les 
enfants, les adolescent-e-s et les jeunes à s’investir pleinement 
pour devenir dès le plus jeune âge des partisans de la non-
violence. Conçu pour les animateurs et animatrices d’études 
bibliques, les enseignant-e-s, les bénévoles au sein des 
paroisses et d’autres personnes travaillant auprès d’enfants, le 
programme est un guide qui aide les Églises à exercer leur 
responsabilité de protéger tous les enfants, toutes les filles et 
toutes les femmes contre la violence sexiste. 
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En chemin vers la 11e Assemblée du COE

Le COE a dédié une bonne partie de l’année 2021 aux 
préparatifs de la 11e Assemblée du COE à Karlsruhe, en 
Allemagne. Les nombreuses personnes impliquées ont 
tout fait pour que la voie vers l’Assemblée reste ouverte et 
accueillante. Le thème de l’Assemblée, «L’amour du Christ 
mène le monde à la réconciliation et à l’unité», est plus vital 
que jamais. 
 «L’atmosphère et l’environnement seront tels que celles 
et ceux qui nous rejoindront de l’extérieur de l’Europe 
trouveront l’espace et l’encouragement nécessaires pour 
interagir avec les participant-e-s venu-e-s de différentes 
traditions en Europe», a déclaré la présidente du Comité 
central du COE, Mme Agnes Abuom, lors des quatre 
journées œcuméniques du Kirchentag, en mai.  
 Selon elle, le thème est une puissante déclaration 
puisée dans l’expérience africaine: «Si vous avez souffert de 
l’esclavage, du racisme, de la colonisation, de l’impérialisme, 
si vous avez toujours été bafoué-e, il n’y a que l’amour de 
Dieu qui puisse mener au pardon, à la réconciliation et sur le 
chemin de l’unité.» 
 En 2021, le Comité de planification de l’Assemblée a 
affiné sa vision des ponts que pourrait construire l’Assemblée 
pour plus de partage, de dialogue et de communion. La vie de 

l’Assemblée sera jalonnée de rassemblements en personne et 
d’occasions de se rencontrer en ligne, dans le but de garantir 
une participation de toutes les régions du monde. 
 Au cœur des préparatifs bat la vie spirituelle de 
l’Assemblée, entre les prières quotidiennes, les plénières 
thématiques, les home groups, les conversations œcuméniques 
et les ateliers du Brunnen. Le Comité de planification de 
l’Assemblée a préparé les plénières thématiques, chacune 
proposant d’analyser l’un des volets du thème de l’Assemblée, 
du dessein de l’amour de Dieu à la compassion du Christ, 
en passant par la plénitude de la vie, la justice et la dignité 
humaine. Quant au Brunnen, terme qui désigne un puits 
en allemand, il s’agira d’un lieu de rencontres offrant des 
ateliers, des espaces de réseautage, des expositions et des 
activités culturelles.  
 Le Comité s’est également interrogé pour savoir 
comment la 11e Assemblée allait répondre à la question de 
l’unité chrétienne et du témoignage commun des Églises, 
tout en prenant en compte le contexte européen unique dans 
lequel se tient l’événement. 
 Le Comité s’est aussi penché sur les questions 
administratives de l’Assemblée, notamment sur les mandats 
des comités, les propositions de contrôle du processus de 
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décision par consensus, la formation des membres du bureau 
des comités et la gestion de l’ordre du jour de l’Assemblée. 
 Le Comité de planification de l’Assemblée est coprésidé 
par S.E. le métropolite Gennadios de Sassima, vice-président 
du Comité central du COE, et par la pasteure Anne 
Heitmann, membre du Comité central et responsable de 
l’Église évangélique de Bade.

La revue The Ecumenical Review fait la 
part belle au thème de la 11e Assemblée

L’Assemblée du COE est à l’honneur dans le numéro de 
juillet de la revue trimestrielle du COE, The Ecumenical 
Review, avec divers articles consacrés au thème de 
l’événement, «L’amour du Christ mène le monde à la 
réconciliation et à l’unité». 
 Ce numéro débute par une réflexion sur le thème de 
l’Assemblée proposée par un groupe de travail international 
du COE dont les membres viennent de diverses régions et 
traditions confessionnelles. 
 «Le thème d’une Assemblée pose le cadre dans lequel 
viendra s’inscrire la communauté fraternelle rassemblée. 
Portrait de notre vie et de notre cheminement en 
commun, il donne également une trajectoire à nos futures 
pérégrinations», peut-on lire dans la réflexion. 
 La revue propose également une analyse du thème sous 
un angle biblique et théologique, avec pour toile de fond 
les questions cruciales auxquelles les Églises et l’humanité 
tout entière sont confrontées. Dans son article, le secrétaire 
général par intérim du COE, le père Ioan Sauca, place 
l’amour du Christ dans une perspective trinitaire et propose 
une réflexion sur le Dieu de justice, de miséricorde et de 
compassion d’un point de vue orthodoxe. 
 La pasteure Susan Durber, présidente de la Commission 
de Foi et constitution du COE, constate que le terme 
«amour» apparaît pour la première fois au cœur même 
du thème. Elle se demande dans quelle mesure l’appel à 
un «œcuménisme de cœur» marque un tournant vers un 
œcuménisme inspiré par l’amour.

AU SUJET DU SYMBOLE DE LA 11E ASSEMBLÉE DU COE

Le symbole de l’Assemblée du COE s’inspire des expressions 
dynamiques et de la diversité du mouvement œcuménique dans 
sa quête de l’unité chrétienne et sa promotion de la justice et 
de la paix.

Le symbole se compose d’une croix, d’une colombe et d’un 
cercle évoquant le concept de réconciliation, ainsi que de 
chemins croisés qui représentent nos différents parcours, le 
mouvement, la liberté et le dynamisme de la vie qui animent le 
COE et ses Églises membres à travers le monde.
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Les jeunes sont prêt-e-s

Les jeunes se sont préparé-e-s au rôle spécial qui leur est 
réservé à l’Assemblée. Une sélection bigarrée de 26 jeunes 
engagé-e-s comme stewards du COE s’est réunie en 
ligne en juin pour une introduction à l’intendance et à 
l’œcuménisme dans le but de les sensibiliser, de développer 
leurs compétences d’encadrement et de renforcer la solidarité 
internationale. 
 Samuel Williams, de l’Église évangélique d’Aotearoa, 
s’est dit enthousiaste face aux préparatifs de l’Assemblée: 
«C’était incroyable d’entendre tout ce qui se prépare pour 
l’Assemblée à Karlsruhe en 2022 et d’avoir un avant-goût 
de l’enthousiasme que suscite cet événement au sein du 
personnel du COE. D’une manière générale, ce programme 
était formidable et n’a fait qu’accroître ma passion pour le 
mouvement œcuménique mondial».

Les membres du personnel sont prêt-e-s

Le COE a rassemblé les membres de son personnel dans le 
cadre des journées de planification du personnel qui se sont 
tenues en mars et en octobre. Les deux éditions ont proposé 

de vivre «un jour dans la vie» de la 11e Assemblée du COE, 
avec une prière quotidienne, des plénières, des home groups, 
des conversations œcuméniques et des ateliers du Brunnen. 
Près de 60 responsables œcuméniques se sont réuni-e-s en 
ligne en octobre pour préparer leur vision collective de 
l’Assemblée.

Les commissions, les programmes et les 
partenaires sont prêts

La Commission de mission et d’évangélisation du COE et la 
Commission des Églises pour les affaires internationales ont 
également esquissé les grandes lignes de leur contribution 
à l’Assemblée. Le groupe mixte de travail de l’Église 
catholique romaine et du COE a dessiné les contours 
de l’implication de l’Église catholique dans l’Assemblée. 
Il en va de même pour l’Institut mondial de théologie 
œcuménique, qui prévoit deux phases d’intervention, l’une 
en ligne et l’autre en personne, sous le thème «L’amour 
du Christ (re)tire les frontières» (Christ Love [Re]moves 
Borders).
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L’Allemagne en fête

Dans un message adressé aux Églises du Bade-Wurtemberg en 
décembre, le secrétaire général par intérim du COE, le père 
Ioan Sauca, s’est réjoui de la tenue de l’Assemblée en 
Allemagne. 
 «Les Églises et les chrétiens et chrétiennes d’Europe et 
d’ailleurs, et avant tout les jeunes, s’inquiètent beaucoup de 
l’urgence climatique, des inégalités qui se creusent et des 
injustices rampantes catalysées par la pandémie, de même que 
l’inégalité d’accès à la vaccination, a-t-il déploré. Les réponses 
justes et pacifiques à apporter à ces problèmes mondiaux 
constituent une question prioritaire qui sera abordée à la 
prochaine Assemblée du Conseil œcuménique des Églises». 
 Le père Ioan a également eu la joie de présenter les plans 
de l’Assemblée au pape François à l’occasion d’une audience 
privée en décembre. Il était accompagné du cardinal Kurt 
Koch, président du Conseil pontifical pour la promotion de 
l’unité des chrétiens. 
 «J’ai abordé les dimensions théologiques et spirituelles 
du thème de l’Assemblée, en insistant sur l’amour de Dieu en 
Christ, qui est un amour inclusif, aspirant à la réconciliation 
et à l’unité de toute la création, a précisé le père Ioan. Le 
pape François nous a ensuite confié sa propre vision du 
thème. L’entrevue a été un profond moment de partage 
spirituel». 
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La gouvernance du COE a préservé l’unité 
de la communauté fraternelle

La gouvernance du COE ne s’est pas interrompue en 2021, 
avec des réunions du Comité exécutif en février, juillet et 
novembre et une session du Comité central en juin, parfois 
en personne et parfois en visioconférence. 
 Le Comité central s’est réuni en juin dans le but 
de préparer l’Assemblée du COE, traiter des questions 
administratives et renforcer la communauté fraternelle 
du COE grâce au partage et à la prière. Il se réunissait 
pour la première fois via des moyens de communication 
électroniques, et 124 des 155 membres et président-e-s du 
Comité central du monde entier y ont participé. 
 Dans son discours liminaire, la présidente Agnes Abuom 
a donné un tour d’horizon des interventions des Églises face 
aux conséquences de la COVID-19. 
 Malgré les défis de taille à relever, les Églises ont affiché 
leur volonté d’avancer ensemble, a-t-elle conclu. «La tâche 
qui nous attend est immense, mais l’opportunité pour 
l’Église de se rétablir de manière nouvelle, de faire connaître 
l’amour du Christ à de nouvelles personnes et de soutenir les 
personnes vulnérables ou dans le besoin l’est tout autant. Par 
la grâce de Dieu, nous nous sommes engagé-e-s à demeurer 
uni-e-s et à avancer ensemble». 
 Dans une prière solennelle, le Comité central s’est 

souvenu de ses membres décédé-e-s depuis la précédente 
session en 2018. 
 Les personnes rassemblées ont rendu grâce à Dieu pour 
le courage, la vision et le dur labeur des personnes disparues: 
«Dieu éternel, nous te rendons grâce pour les fidèles disciples 
de chaque génération et pour la communion des saints 
et des saintes qui transcende le temps et l’espace. Nous 
nous réjouissons de leur sagesse, de leurs savoirs, de leurs 
nombreux dons et de leur engagement indéfectible au service 
de l’unité.»

Dieu qui nous aime et nous étreint, 
Par ton fils Jésus, tu renouvelles toute chose et offres la vie en abondance.
En cette période difficile, il nous a été rappelé que ta grâce nous suffit. 
Tu nous pousses à regarder au-delà de nos propres difficultés et à nous 
tourner vers celles et ceux dont les besoins sont plus importants que les 
nôtres, dont les appels à la justice sont plus criants que les nôtres. 
Dieu créateur, 
Toute la création gémit. La peur règne, de même que la déconnexion et 
l’angoisse. Nous faisons du profit et de la cupidité des guides, et ne traitons 
que les symptômes, alors que la planète et l’ensemble des créatures qui y 
vivent meurent de cette maladie qu’est notre mode de vie. 
Tu nous rappelles qu’un renouveau est nécessaire pour remédier à la 
solitude de l’esprit que le monde ressent, à la soif du cœur humain que les 
biens matériels ne peuvent étancher. 
Dans la souffrance et la douleur dont tant de personnes sont accablées, 
tu fais jaillir l’espérance d’un monde renouvelé, de fils ressoudés dans 
la grande tapisserie divine sur laquelle repose toute la création, chaque 
créature étant une branche sacrée de ta création qui était très bonne. 
Aide-nous, Seigneur, à cheminer vers une relation plus féconde, plus 
profonde, tant avec toi, notre Créateur, qu’avec toute ta création. 
Pour toucher le sol et soigner la terre. 
Pour protéger les océans et nous déplacer délicatement sur leurs eaux. 
Pour chanter une louange nouvelle au Seigneur et unir nos forces pour que 
toute chose qui respire, les arbres et les mers qui produisent de l’oxygène et 
les créatures qui le respirent pour vivre – pour que toute chose qui respire 
loue le Seigneur! 
Au nom du Père, du Fils et du Saint Esprit, Amen.

Prière de la Conférence des Églises du Pacifique

Photo: Marcelo Schneider/COE

Photo: Ivars Kupcis
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Green Village 

Les défis et les succès du projet immobilier Green Village se 
sont poursuivis tout au long de l’année, selon un plan 
directeur entré en vigueur en 2018. 
 Le projet vise à proposer près de 60 000 mètres carrés de 
surface brute au sol, contre 15 000 mètres carrés initialement 
utilisés sur le site du Grand-Saconnex à Genève, en Suisse. 
Les bâtiments de la première phase actuellement en 
construction sont Montréal, le bâtiment résidentiel, et Kyoto, 
le premier immeuble de bureaux. 
 «Nous savons que nous n’avons pas un seul projet de 
construction, mais six ou sept», a déclaré Anne Glynn 
Mackoul (Patriarcat orthodoxe grec d’Antioche et de tout 
l’Orient, États-Unis), membre du comité de pilotage du projet 

Green Village. «Le COE doit rembourser l’emprunt pour la 
Fondation de retraite, mais son objectif va bien au-delà.» 
 À l’amorce des travaux, le COE s’est arrogé les services 
de l’entreprise leader en Suisse dans le secteur de l’immobilier 
et de la construction, Implenia. 
 «Compte tenu de l’objectif global de ce projet, à savoir 
percevoir des revenus financiers, l’une des stratégies 
envisagées prévoit la location de terrains sur une parcelle du 
Green Village, en fonction des conclusions des études de 
marché et des tests réalisés», a expliqué Mme Mackoul. «Le 
lancement du projet Montréal a été un succès. Le COE est en 
bonne voie d’atteindre son objectif de résultat net pour ce 
bâtiment». 

Photo: Implenia

 L’archevêque émérite Anders Wejryd (Église de Suède), 
également membre du comité de pilotage, a présenté les 
principales étapes du programme d’énergie verte. 
 «Pour la première phase, les bâtiments Montréal et 
Kyoto sont actuellement en construction et il est prévu de les 
équiper d’un système de chauffage et de climatisation 
géothermique», a-t-il expliqué. «Il y aura des panneaux 
solaires sur les toits qui seront reliés au réseau électrique 
principal et qui produiront de l’électricité pour les bâtiments 
du Green Village». 
 Le plan énergétique est conçu dans le respect des 
principes One Planet Living que le COE souhaite adopter 
pour l’ensemble du site, en coopération avec les futur-e-s 

propriétaires et locataires. 
 «Un projet de construction est complexe par définition. 
On ne peut pas avancer sans rencontrer de difficultés», a 
souligné l’archevêque, faisant référence aux conséquences de 
la COVID-19 sur le marché de l’immobilier local. 

Photo: Implenia Photo: Implenia
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Résultats financiers du COE 2021

En 2021, les revenus provenant des contributions ont augmenté 
de 1,3 million de CHF (soit 9%) pour atteindre 16,1 millions 
de CHF. Cette augmentation est à comparer au recul de 
2,9 millions de CHF (soit 16%) observé en 2020, par rapport à 
2019. L’accroissement observé en 2021 est à imputer à la relève 
progressive après la COVID-19, à des taux de change favorables 
ainsi qu’aux contributions et subventions reçues pour la 
11e Assemblée du COE.
 Les activités de l’organisation se sont poursuivies en ligne 
sur une grande partie de l’année, avec un nombre restreint 
de déplacements et des coûts d’exécution du programme 
relativement bas par rapport au budget établi. Sur décision du 
Comité exécutif, 500 000 CHF ont été prélevés sur les cotisations 
perçues et affectés au fonds réservé à l’Assemblée.
 Aucune vente de terrain n’a été enregistrée en 2021, 

contrairement à 2020 qui enregistrait 18,9 millions de CHF 
de vente de terrains et 6,2 millions de CHF de frais associés. 
Les provisions fiscales constituées en 2020 pour les ventes de 
terrains se sont révélées trop prudentes, à hauteur de 1,9 million 
de CHF. Un ajustement favorable de 1,4 million de CHF a été 
inscrit en 2021. Les transactions liées au poste des impôts 
influent uniquement sur le fonds dédié au développement 
immobilier.
 Un surplus général de 2,7 millions de CHF a été enregistré 
cette année. L’augmentation en valeur des fonds résulte 
principalement du crédit d’impôt de 1,4 million de CHF et de 
l’augmentation du fonds de dotation de 0,6 million de CHF, 
grâce aux rendements des investissements de l’année. Les 
réserves générales ont augmenté de 0,4 million de CHF par 
rapport à 2020, pour atteindre 7,4 millions de CHF. 

Résultats FINANCIERS 2021  (en milliers de CHF)*
Fonds non assortis de 
conditions et affectés

Fonds 
assortis de 
conditions

Total  
des fonds

Total  
des fonds

*Non vérifié 2021 2021 2021 2020

Revenus
Cotisations et autres revenus non assortis de conditions 3 696  – 3 696 3 563

Contributions au programme  – 12 444 12 444 11 289

Gains/(pertes) d’investissement et de change  (221)  920   699   4  

Revenus locatifs, ventes et autres revenus 4 937   237  5 174 6 166

Gain sur vente de terrain  –   18 948

Répartition des revenus non assortis de conditions (2 262) 2 262  –  – 

Total des revenus 6 150 15 863 22 013 39 970

Dépenses
Coûts du programme et autres coûts de fonctionnement 3 141 3 851 6 992 11 527

Amortissements 1 985  158  2 143 2 499

Salaires 3 263 8 271 11 534 12 459

Impôts (1 352)   6  (1 346) 1 954

Redistribution des coûts; (ventes)/charges internes (2 803) 2 803  –  – 

Total des coûts  4 234    15 089   19 323   28 439  

Transferts entre fonds   2   (2)  –  – 

Transferts aux fonds     –  6  

Surplus annuel net   1 918    772    2 690    11 537  

Dépenses du COE par programme pour 2021 en milliers 
de CHF

%

Secrétariat général 1 433 10%

Unité, mission et relations œcuméniques 1 541 10%

Témoignage public 3 513 24%

Diaconie 2 532 17%

Formation œcuménique 1 727 11%

Communication 1 724 11%

Thématiques transversales 1 501 10%

Assemblée 1 073 7%

15 044 100%

Les thématiques transversales en 2021 étaient: les relations avec les Églises et 
la communauté œcuménique, l’engagement des jeunes dans le mouvement 
œcuménique, une communauté juste pour les femmes et pour les hommes, 
le dialogue et la coopération entre les religions, la vie spirituelle et vaincre le 
racisme.

Secrétariat général

Unité, mission et relations 

œcuméniques

Témoignage public

Diaconie

Formation œcuménique

Communication

Thématiques transversales

Assemblée
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Sources de revenus du COE 2021

en 
milliers 
de CHF %

Cotisations 3 571 16,2%

Contributions non assorties de conditions 125 0,6%

Contributions au programme et à l’Assemblée 12 444 56,5%

Gains nets d’investissement et de change 699 3,2%

Revenus locatifs, ventes et autres revenus 5 174 23,5%

22 013 100,0%

Membership 
contributions
Unrestricted 
contributions
Programme and 
assembly contributions
Investment and 
currency net gains
Rental income, sales 
and other income

Évolution des produits (en milliers de CHF) 2014 2015 2016 2017 2018 2019 2020 2021

Cotisations et autres revenus non assortis de conditions   4 206    3 877   3 928    3 916   4 040  3 947  3 563  3 696 

Contributions au programme  16 020    14 651    13 542   13 372  13 895  13 431  10 993  11 305 

Assemblée  138   115   55    68    73   378   296    1 139  

Autres revenus  8 998   6 948    7 483   8 074   6 765  8 415  6 170  5 873 

Gain sur vente de terrain  –  –  –  –  –  3 483   18 948  –

Total   29 362    25 591   25 008  25 430  24 773  29 654  39 970  22 013 

Department of Foreign Affairs , The Episcopal Church, UNAIDS, 
Uniting Church in Australia, United Church of Canada, United 
Church of Christ, United Methodist Church, Uniting Church in 
Sweden. 

Autres contributions (moins de 20 000 CHF)
Églises membres, partenaires œcuméniques, autres organisations, 
congrégations et particuliers. 

Contributions principales
Remarque: cette liste comprend les Églises membres, partenaires 
œcuméniques et autres organismes qui ont versé au COE une 
contribution supérieure à 20 000 CHF en 2021.

African Methodist Episcopal Church, American Baptist Churches 
USA, Anglican Church of Canada, Bread for the World, Brot für 
Alle, Catholic Committee for Cultural Collaboration, Christian 
Aid, Christian Church (Disciples of Christ) in the United States, 
Christian Council of Sweden, Church of England, Church 
of Norway, Church of Scotland, Church of Sweden, Council 
for World Mission, DanChurchAid, Deutsche Gesellschaft 
für Internationale Zusammenarbeit, Eglise protestante unie 
de France, EKD - Evangelische Kirche in Deutschland, EKD 
- Evangelische Kirche in Hessen und Nassau, Evangelical 
Lutheran Church in America, Evangelical Lutheran Church in 
Denmark, Evangelical Lutheran Church of Finland, Evangelische 
Kirche A.u.H.B. in Österreich, Evangelisches Missionswerk 
in Deutschland, FELM, Finn Church Aid, Foundation for 
Theological Education in Southeast Asia, Fondation pour l’aide 
au protestantisme réformé, German Federal Foreign Office, 
HEKS - Hilfswerk der Evangelischen Kirchen Schweiz, Kerk 
in Actie, Korean Methodist Church,  Methodist Church, New 
Venture Fund, Norwegian Church Aid, Norwegian Ministry of 
Foreign Affairs, Presbyterian Church (USA), Presbyterian Church 
in Canada, Presbyterian Church of Korea, Protestant Church in 
Switzerland, Protestant Church in the Netherlands, Reformierte 
Landeskirche Aargau, Stichting Rotterdam, Swiss Federal 

CONTRIBUTIONS FINANCIÈRES EN 2021

Cotisations

Contributions non assorties de conditions

Contributions au programme et à l’Assemblée

Gains nets d’investissement et de change

Revenus locatifs, ventes et autres revenus
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